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Bell Telephane 2235. Bo nD frgs&Latourclle,

Poseurs d'Appareils à Gaz, Chauffage à Eau Chaude,'Vapeur, Basse ou Haute pe~
covrrursý 1on Ardoise, ,r voi,, Metaux, Etc

BUANDERIES ET CUISINES A VAPEUR, UNE SPECIA LITE.
Plaqueurs su.r Or, Argeut, Nick8l, Cuivre, Etc

Polisseurs, Graveurs et Vernisseurs sur toute sorte de MétsC%

5QOJ4, XFclO M~AQJontré,&, l.
1, EFEBENCES. - $Soem N Uýribes. - Con gégation N.-.>ame. - Bon atelil#

Jups-More.- Cathédrale de Montréal. Egiêe de N.-I>. de Lords

St-CkiharIeF.- Lachine, ete., etc.- Une attention toute spécial1e aux comwad#
Clergé et des Communautés Re1lglousü8.

ADOLPIIE C. LARI VIt E RODRIGUE C. LARIVIÈRE IER

LABIVIEIIE & Dun£~
MANUFACTURIECRS DE

Cadres, Plinthes, Moulures, Baguettes, Etc.,
Touriages et Déeoupages-mmm

Exécutés avec précision, netteté et goût*

Manufacture : 487 RlUE ST-JACQUES ET 12 RUE BLANC~A

Télépîhone Bvfl 1?2Bureau: .74 rue ST-ÂNTOINE MONT R-A»L

RESSORTS PORTE AUTrOMitiGlu 6
Le grand1- "destratuml 9" pour le« églises

PAILLASSONS en fil d'acier nettoyant lesai
en passant dessus, SECRRUJRES et OADEIçAà$
sûreté, BALAIS à tapis, RASOIRS Il SurveYe
garantis, etc., etc.

S6, Rue St.Laureat, liot>



CUERISON de LIVROGNERIE
Prar le traitement Reeley, exvaminée aur point de yte

judiciaire par l'hon.juge » V. (ro l, de la
Cou, S'upériure de Memphis ( lenn.)

CERTIFICAT DE MA GUERISON :
Cn ýoRr' MONsEua,-Vous me demanddz mon appreciation sur le traitement

De octeur Keeley pour la guérison de l'ivrognerie, d'après mon experience
0nnelle et mes propres observations.
Vous semblez me faire cette demande avec une certaine timidié, dans la

rte sans doute, d'un refus de ma part de rendre témoignage au mérite les
&,des du docteur Keeley. Veuillez bien croire que je n'ai à cet égard

tenre fausse honte, et je me fais, au contraire, un plaisir de certifir que ce

da 1enent m'a rendu un inappréciable servi2e. Je considère même qu'il est
on devoir envers mes amis et le public en général d'user de l'influence

e e Puis avoir, pour propager le traitement du Doct. Keeloy.
ai été témoin de tant de ruines, ruines physiques par la perte, sans cause

entE, de grandes fortunes ; ruines les plus belles espérances par l'ivro-
1e et la morphinomanie, que je me regarderais comme coupable d'indiffé-

4'e et d'ingratitude, si je ne saisissais pas toutes les occasions de faire con
tre les bienfaits que j'ai reçus de ce traitement. Je dois certainement ne

4 craindre de les publier, certain d'être ainsi utile au bonheur de mes

;,citoyens. Je serais donc heureux que mes connaissances particulières
8sent donner à mes paroles un certain poids.

de% liJOn opinion est que le système du docteur Keeley repose entièrement sur
doniées scientifiques.
Il reconnaît comme des maladies, et traite comme telles, l'alcoolisme et la

hinomanie. Dans les deux cas, l'excès développe une maladie du corps et
esprit.

bit burent ma longue carrière d'avocat, je me suis convaincu que bien des

%U envoyés au gibet par les cours d'assises, eussent dù étre traités dans des
es d'aliénés.

qalheureusement, jusqu'ici, la justice s'obstine à ne pas reconnaître
41 long usage de boissons alcooliques ou de narcotiques agit sur la cerveau

ePuissamment pour provoquer l'irresponsabilité du crime.
k, 0 on expérience et mes observations me permettent d'affirmer que la santé

oflire aucunement des effets de ce traitement.
J suis âgé de 66 ans, et j'ai pris le traitement Keeley tel qu'il est admi-

ré dans son Institut, par ses médecins.
'avais fait un abus excessifs des boissons fortes, depuis plus de vingt

X très longue habitude de leur usage rendait mon cas extrémement
1 et rebelle à l'efilcacité de la cure.

endant, je me soumis docilement au traitement, et le résultat en fut

ux, non seuleindnt sans aucun inconvénient pour ma santé, mais je
au contraire celle-ci se fortilier davantage.

Ce remède détruit à amiis la soif insatiable de la boisson.
Si je pouvais trouver des paroles plus convaincantes pour rendre témoi-

se de ce traitement merveilleux, je m'en servirais pour le recommander.

offre au monle, comme gage et comme preuve, mon expérience person-

r guérison parfaite et le bonheur de ma famille.
l e veux pas m'étendre plus longuement sur ce sujet et je termine cette

r espérant que vous serez satisfait d'apprendre que, d'après mon opinion.
ItE ls engagé dage une ouvre au-dessus de toute autre, car elle a pour

e sauver les ivrogues de leur pire ennemi : le whiskey.

Votre très dévoué, . W. BROWN,
Juge de la Cour Supérieure, de Memphis, (Tenn.)

sutl veritable Institut KEELEY a Montreal, est situe 69 rus Dsborne.
Téléphone 4544. s'adreusr au Gérant.



Prière* des Quarantle-Heuarçm

DIMANCHE 10 MAl - collège de Montréal.

MARDI 12 - séminaire de philosophie

JEUDI 14 - Gr'and Séminaire.

Lab SeMaIne Beligieume de Montréal

S'adresser:i
P-our la liédaction, à m. G;. Dauth, Archevêché de Montréal. 1
Pour l'Administration, à M. L. B. COusineau, Archevêché de Montré" reêllS

Sur demande, la SEMAINE BELTGiEL'si recommandera aux prières les
riétunts de ses abonnés.

A. -MONGEAU)
.. Horloger-.

BIJOUTIER, OPTICI F

- Et Graveur Gèlièral --«

42, RUE ST-.L1UR-E.Nr
Entre les rues Craig et Vitré X

LAFRES & LAVERG

125% de réduction pour le Clergé et les Communautés Reigieuses

TELEPHONE 7283 360 ]RUE ST-IDEN1S Mono

ALBERIT GAUTHIER
:IMPORTATEUR ET MANUFACTURIER

Bronze8s et Obaoublerien
Statues de toutes descriptions, Chemins de croix ibn bas-relief, elpl

Sl'huile, en Chromos et Lithographies, Magnifiques choix de Lamxpes de 0 l

Luaire. Lustres, Chandeliers d'autel et Candélabres, Calices, Ciboires,

et Burettes. Vin de messe de Biclle, Madère et Taragone.

Magnifique candélabre be eveté au Canada et aux Etats-

sept lumières, pouvant donne.* au-delà de cen? changemll%

rents,, aux prix de $32.5o la paire.

SPECIALITE POUR AUTEL EN TOUS STYLES ET DE TOIS

1677 rue Notre-Dame - Mofltro



DR J. G. il GENDR EHU
INIRURGIEN DENTISTE

20 IRUE ST-LAUIRENT '.)0
MONTREAL

'XPPACTIOiN de DENTS sýtns DOULEURS

ti Par l'électricité et par anesth6sie locale.

USSES DENTS posées sans PALAIS.

00JRONNES enî OR ou eu PORCELAINE
Posées sur de vieilles racines.

D)ENTIERS faits d'après les procédés les plus
flou veaux.

'<%de COnSIltations: (le 0 a. M. ài 6 p. sui.

VICTOR THERIÂtILT
Entrepreneur de Pompes Funebres

TOUJOURS EN MAINS :

1ýiGRAND ASSORTIMENT D E CORBILLARDS
A vendre à des conditions très faciles.

1f18 RUE ST-URBAIN, MONTREAL

180 rue ST-JAOQUESI O D E REdffice de la Banque d'EpargneA ..... ONTREAL
aux Fabriques et aux Cýommunautés religieuses, consolidation de

P%~1ar annuités, avec amortissement. Négocia tons d etrspu

Pliset commissaires d'Ecoles. Prêts aux Particuliers, su.r hypothé-

xkqèe îe&15.Fonds. A. ceux qui ont de l'argent à. prêter, *'ai toujours des de-
Pourdes emprunts à 6 7., intérêt payable semi.Sn nuelle ment.



LE VENTILATEUR

(BREVETÉ 26 MAI 1894.)

L'appareil le plus efficace pour la veit1l8t0

parfasite des

Manufactures,
Edifices. .

*.. Publics,
*.Eglises

Maisons ,
* d'Education,

Résidences '
. , .Ecurg'

Cabinets 1 I

* . d'Aisac'

Etc., Etc. -

Il est mis en mouvement, non seulement Pa
moindre vent, mais aussi par la différence deA.0

'I ratura de l'intérieur et de l'extérieur de la b1tU

L'hélice placée à l'intérie3ur de ce ventiaer'l
bit un courant d'air continuel et aspire to e1"'

les poussières, la fumée, les vapeurs, l'air vit' l

cipaux architectps, est en usage dans un nombre considérable dl usifles
maisons d'éducation, etc.

FAIT EN PLUSIEURS GRANDEURS

Lessard & Ho.rzr1 0
PROPRIETAIRES ET MANUFACTURIERS

Aussi: COUVREURS, PLOMBIERS et pOSE005

D'APPAREILS de CHAUFFAGE.
ElÉFÉiURFNS :- Séminaire de philosophie de Montréal, Université U'9vol1t

Dames du Sacré-Coeur de Montréal, le Monument National, l'HospicO e ,
la Providenceedu Mile-End, les Soeurs de Ste-CroIx, Montréal, e t toute~

écoles des Conunisaires catholiques de Montréal.

4211, RUE CIRAIG,!otè'



21, 22,923 RUE COSFORD,

Dépositaires des ni&. P.P. Trappistes d'Oka, $30

,Otleur Vin de Messe: par caisse de 1'2 bouteilles .. ........... ~ $& 0

Ti~~neut '. par gallon...............à12

Ylî Reçoivent direteme3nt, les Vins dle p~rance, c'EsîJdgfl, etc.

4 DE ABI E Par caisse de 12 bouteilles :...... .$...150

T 11RAND fPar gallon ......... .... )9

ins de PORT Par pièce bordelaisée (le 46 à 48 gallons .......... $1~0-00

Vc' ePRO SIIERRY, MADÈRE, MALAGA, De), $1 la c~aisse à $Z0.

ioulOGNAGS, depuis $6 la caib.se a $l.LQiEIiSOî iE5lncbeýs et do

8lUr Pour Sanctuaires, etc. Envoi de Catalogues lail'iii5 sur demanite.

Eaux minérales :Contrexeville, Vittel, etc,

]PI'CVP'nfncp et pureté des prodtuits garanitie.-

1ETABLIR nN 1874

Q.A. LAMIONTAGNE & CIE
MAR CHANDS TAILLEURS

0 ,J56 Rue Ste-Cathe rifle, Voisin de la BaUýe d'&RPargi

MONTREAL
il ous accordons au Clergé et aux Communautés religieuses
'le attention toute spéciale.

ýpÉ0I&LIT* TWEEDS FRANaAIS, ANGLAIS, ECOSSÀIS et CANADIENS.

G*ranit et. Marbre de différentes Cjouleurs

3RUE WINDSOR - MONTR1EAL

[1lROCHON & ]FILS
Successeurs de A. R. CINTRAT

41ph< No 2973. M9arbrier Sculpteur
QuumiOfts, Pierres Tumulaires, Autels et Devants de Cheminées, Carrelage

en Marbre et Nio5aiq ne, etc.

Réirene: Archevché de Montréal.

~A, BE-UIJIEUssw

Pbricant de Vitraux peints et en mosaïque

t1éêOatl Const ructeur et Décorateur dutels et de Chaires
titue lttos déglses Chpells, ésiencs, ureuxstatues, banières roll.

tOuvrage fait avec soin et dans tous les styles. Saislfaction gkiantie.



LIBRAIRIE 0.-O. BEAUCHEMIN & FILS
256 & 258 RUE ST-PAUL, MONTRÉAL.

La Vierqe mère du Bon-Conseil. Hlistoir (le l'ancien sanctuaire de
Not iae (lit PBoi t-Ciseî 1 à (ielazzane, et dle la translation de 0 o
I a Sai îîuo illuage; par Mgr i lion. 1 vol. 91- x (; ..................

Le véritable langage des fleurs iiiierftreýté cri l'honineur de la plus8
grande daine dIo l'uniivers, par l'uin (le ses plus dévoués admuira- 5
teurs. '2 vol. 7.- x 4'........... . .....................................

La Médaille miraculeuse; origine, histoire. dîitusion, résultats, par 1 0
Alaîlel. 1 vol. 7ý x 4,ý ................................................

Notre mère. Vie de la très sainte Vierge d'tVýslEagl et les l'ère, 0 ý
disposée pour le mtois (le mai, par le 1. Isln.1 o,6 41l..

Vie de la très sainte Vierge, par l'abbé Bourassé. 1 vol. 7J x 4à...
Mois de Marie extrait dle la vie et îles oeuvres du cardinal Pie. 1 vol- 7f

7ý x 4,1... .................... ..................................................... O

Grandeurs et gloires de la Mère de Dieu, par Sariielli. 1 vol. (il x 4..
Le Bouclier des enfants de Marie, ou instrucetions sur la confiance en la <~

sainte Vierge, par le P'. Iluguet. 1 vol. 5ý1 x 6,J....................
Mois de Marte, ou méditations pratiques pour chaque jour dut mois de P

ruai, par l'abbé Berlouix. 1 vol. 5J x 3 ............ ............. o
-Le même ouvrage relié toile ..... .................................-
Les premières années de la très sainte Vierge, par l'abbé Perdreau, S

1 vol. 7J x 4;11.................................>......................
Le très saint Coeur de Marie d'après saint Alphonse île Liguori, 011

Méditations pour le mois de Marie, par le R. p. Saînt-OmCir. 141o
1 vol. 5 X 341...........................................................

Traité de la dévotion à la sainte Vierge, par le bienheureux Louis i
Marie Grignîon de Montfort. 1 vol. 6 x 4 ....................... 7

Lourdes. IJ,îin, et choses, par l'abbé Donîeneîh. 1 vol. 9 x 5J ... 0

Le Triomphe de Lourdes, par Trois-Etoiles. 1, vol. 7 x 4ý. ............. *07
Bernadette, Soeur Marie-Bernard, par Henri Lasserre. 1 vol. 7 x ý-
Les Episodes miraculeux de Lourdes, s3uite et teinte d euxiene île Notre- 0S

Daine (le Lojurudes, par Hlenri Lasserre. 1 vol. 7 x 4ý ............ *
La vraie Bernadette de Lourdes. Lettres à M. Zola, par MNgir Ilcariln 0 1

I vol. 7 x4..............................................................
Etude critique sur Lourdes de M. Emile Zola, par le duocteur fiascOl- '0

! vol. 7 x 4J ..........................................................
Notre-Dame de Lourdes, par Henri Lasserre. 1 vol, orne île nîuiîbreuises 0 SS

gravures, 9 x 5J......................... .......................
Lourdes. Histoire médicale <1858-1891), par le docteur Boîssarie- 0 l

1ivol. 7 x 4ý.............................................................55
Lourdes depuis 1858 jusqu'à nos jours, par le même. 1 vol. 8 x à ... *11
Les Lettres de Henri Lassorre - à l'occasion du roman de M. Zola; o

avec pièces justificatives, dé1nentis et défis. 1 vol. 7 x 4J.......



14ME ANNÉE SaMediq 9 Mai 1890. VOL. XXVII No 19

LA

> -ý5 
ý7D

L. Offices extraordiniires.- Il. Les Rogations. - III. Profession religieu-
se. -IV. Le brassard de la première communion. - V. Le credo expliqué
par des enfants (article huitième> - VI. Vingt-troisiùme anniversaire. -
VIL. La première communion de la sainte Vierge. - VIII. Election géné-
rale chez les sSeurs de %inte-Anne à Lachine. -IX. Deux ministres angli-
cans à Rome. - X. -Maladies, infirmités, fléaux, accidents, avec leurs patro-
nageks. - XI. Aux prières.

OFFICES EXTIRADODINAirks

Ânnonoe. - Dimtanche, le 10. - Annonce des Rogations et de PAscen-
sion.

Cathédrale. -Jeudi, le 14. - Office pontifical toute la journée, et béné-
diction papale après la grand'messe.

&-int-Antoine. - Lundi, le 11. -A 8.30 heures, grand'messe et pro.
cession -les Rogations.

Sainte- Brigide. - MIardi, le 12. -A 8.30 heures, grand'messe et proces-
sion dles Rotýations.

Saînt-Joae,',h. -. ifercredi, !p 13. -à. 8.30 heures, grand'mEsse et pro-
cession di"s Rogations.

Soeurs-Grises. - Samdi, le 16. - A 6.30 heures, prise d'habit.
Confrmtions.- Lundi, le 11. - A 9 heures, Saint-Antoine; à 10

heures, Saint-Joseph ; à 2 heures, Sýainte-Brigide;, à 3.30 heures, Académie
Saint-Louis de Gonzague; à 4.30 heures, Bon-Pasteur.

Mardi, le 192. - A 11 heures, N--D. du Bon Conseil.
Miercredi, le 13. - A 2 heures, Saint-J.-Baptiste; à 3.30 heures, MIlc-End.
Jeudi, le 14. -A 5 heures, Providence.
Vendredi, le 15. - A 2 hetiprcs, -1Mont-Sainte-MNarie.
Samnedi, le 16. - A 10 heures, Sainte-Elisabeth.
Tïtulaires. - Dimancwhe, le 10. -Solennité des Titulaires de Sainte-

Nonique, de l'Apparîtion dle Saint-Michel et de Saint-Hlermas.
Dimanchc, le 17. - Solennité -les titulaires de $aint-Isidlore et de $ainte-

Julie.



ES trois jours qui précèdent l'Ascension sont consacrés,.
sous le nom de Rogations, c'est-à-dire supplications
publiques, à la prière et à la pénitence. Rappelons

ici l'origine de cette institution, son but actuel et sa liturgie.
Vers l'an 470, l'antique cité de Vienne fut le théâtre de

terribles calamités : des phénomènes sinistres, de fréquents
tremblements de terre, des incendies multipliés jetaient la
consternation parmi les habitants. Ce qui ajoutait à 'effroi,
c'est que des animaux sauvages pénétraient dans la ville et
entraient même dans les maisons.

Or, la veille de Pâques,itandis que le peuple était réuni dans
la basilique où officiait le saint évêque Mamert, un bruit plus
formidable encore que tous les autres se fit entendre : la terre
venait de s'entr'ouvrir; des globes de feu, jaillissant du sol,
consumaient le palais du gouverneur et menaçaient la ville
d'un embrasement général. La multitude se précipita sur le lieu
du désastre. Seul, Mamert demeura quelques instants, encore
dans l'église, prosterné devant l'autel, versant d'abondantes
larmes et conjurant Dieu d'avoir pitié de son peuple. Soudain
il se lève et va se placer au milieu des flammes : le feu s'arrête
devant l'homme de Dieu, et, à partir de ce moment, on voit
cesser les redoutables fléaux. Le fait est attesté par S. Sidoine

Apollinaire, évêque de Clermont, contemporain de S. Mamert.
C'est dans cette mémorable circonstance que Mamert prescri-

vit trois jours d'expiation, pendant lesquels les fidèles feraient

pénitence et marcheraient en procession, chantant des psaumes.
Le saint évêque choisit pour cela les trois jours qui précèdent
la fête de l'Ascension.

De Vienne, la pieuse pratique des Rogations ne tarda pas à
se répandre dans la Gaule entière, comme on le voit par le
premier concile d'Orléans, tenu en 511. Les règlements de ce
concile rendent obligatoires, pendant les trois jours, le jeùne et
l'abstinence, Ils veulent que l'on dispense de leur travail les

gens de service, afin qu'ils puissent prendre part aux processions,
qui se prolongent bien avant dans la journée.

Les Rogations s'étendirent peu à peu dans toute 'Eglise
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d'Occident. Rome les adopta vers la fin du VIlle siècle, par
ordre de S. Léon 111. Elles sont désignées sous le titre de Litanies
mineures, dans le Missel romain, qui réserve le nom de Litanies
majeures à la procession fixée par S. Grégoire le Grand au 25
avril, en mémoire de l'entrée de saint Pierre à Rome, où le
chef des apôtres venait établir le siège de son pontificat.

L'esprit de PEglise n'a point changé : c'est bien toujours
la prière, la componction, la pénitence, que cette Mère pleine
de sollicitude réclame de ses enfants pendant les Rogations.

Elle a raison. D'abord n'est-il pas vrai que les péchés des
hommes ne cessent de provoquer la colère divine ? La loi de
Dieu est foulée aux pieds, son nom est blasphémé et son Eglise
en butte à toute sorte de persécutions. Tant de crimes et de
scandales appellent des châtiments. Comment les conjurer,
sinon en nous humiliant, en prenant part à ces manifestations
pieuses et pacifiques qui sont les Processions, en faisant monter
ensemble nos prières vers Dieu à qui obéissent la peste, la
famine, la guerre et tous les autres fléaux ?

Et puis, n'avons-nous pas aussi à obtenir les bénédictions du
Ciel pour les moissons et les fruits de la terre ? « Tous les êtres,
dit le Roi-Prophète, élèvent avec espoir leurs yeux vers vous,
Seigneur, et vous leur donnez leur nourriture en la saison con-
venable ; vous ouvrez la main, et vous répandez votre bénédic-
tion sur tout ce qui respire. » (Ps. CXLIV, 15-16.) C'est Dieu
qui envoie à nos campagnes le rayon de soleil, la neige, les
fraîches ondées et aussi, reconnaissons-le, ces mille ennemis
qui s'attaquent à nos récoltes. Sans doute, nous sommes loin
de blamer les précautions auxquelles a recours la sagesse
humaine pour lutter contre ces infatigables destructeurs; mais
pourquoi négliger le remède le plus efficace ? pourquoi ne pas
dire à Dieu avec le peuple chrétien : « Afin que vous daigniez
nous donner et nous conserver les fruits de la terre, nous vous
supplions, exaucez-nous ? - Seconde et excellente raison d'être
des Rogations.

La fonction sainte des jours dont nous parlons comprend la
Procession et la Messe qui laccompagne. L'Eglise y fait suc-
céder à la couleur blanche, emblème des joies pascales, la
couleur violette, symbole de la tristesse et de la pénitence.

La procession se dirige d'ordinaire à travers les champs.
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LA SEMAINE RELIGIEUSE

C'est religieux et poétique tout à la fois. «On voyage le long
d'une haie d'aubépine où bourdonne l'abeille... Les arbres
sont couverts de leurs fleurs ou parés d'un naissant feuillage.
Les bois, les vallons, les rivières, les rochers, entendent tour
à tour les hymnes des laboureurs (1).» On chante, à la proces-
sion les Litanies des Saints, série admirable d'invocations, dans

lesquelles nous invitons successivement à unir leurs prières
aux nôtres tous les chours de la céleste Jérusalem : l'auguste
Marie, les Anges, le Précurseur de l'Agneau divin, Joseph, le
Père nourricier de Jésus, les Patriarches et les Prophètes, les
Pontifes, les Confesseurs, les saints Moines, Madeleine la péni-
tente, les Vierges, les saintes Femmes, en un mot tous les
saints et saintes de Dieu. Quelle force que tous ces suffrages
réunis en notre faveur !

Prions donc, unissons-nàous aux supplications des fervents ser-
viteurs de Jésus-Christ, afin que Dieu éloigne de nous les cala.
mités qui nous menacent.

(Semaine de Bayeute).

ERCRED1, 6 mai, M. le chanoine F. Bourgeault, vicaire

général, a présidé une cérémonie de profession religi-
euse et de véture à la naison mère des Sours de la Congréga-
tion de Notre-Dame, rue Saint-Jean-Baptiste.

Les nouvelles professes sont les sours Saint-Bernard de
Citeaux, Sainte-Marie de Liguori, Sainte-Eliza, Saint-Raphaël-
Arcbange, Saint-Thomas-Becket, Saint-Rermogène, Saint-Jac-

ques, Sainte-Marie-Amédée, Sainte-Tatienne, Saint-Antoine de
Jésus, Sainte-Flèche, Saint-Louis de Montfort, et les sours
Kelly, Martineau, Doyon et Poirier.

Seize postulantes ont revêtu l'habit de la Congrégation.
M. l'abbé J. A. Balthasard, du séminaire de Saint-Ryacinthe,

a prononcé le sormon de circonstance.
Plusieurs membres du clergé assistaient à cette pieuse céré-

monie.

(1) Génie du Christianisme.

1
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LE BRASSARD DE LA PREMIERE COMMUNION

ÈRE, c'était hier, à cette heure divine
«<OÙ, dans mon coeur d'enfant, mon Jsus descendit;

« Vous savez mon bonheur, votre âme le devine;
< Votre bonheur, à vous, vos larmes me l'on dit...

( A gonoux sur le banc, le front près de mon cierge,
«lPrès du cierge béni qui brûlait dans ma main,
«Je pleurais, je priais JÉsus-CHuRsT et la Vierge,
«Et je leur demandais leur ciel pour lendemain
c Quand ma tête s'incline et mon regard se penche,
( Je vois le brassard blanc que os doigts m'ont btodé,
« Ses glands d'or suspendus à la dentelle blanche,
«..Et je ne priais plus tnt que j'ai regardé !

« Mère, je fus distrait ; peut être par ma faute ?...
<(Je ne sais. Mais j'ai cru qu'il fallait m'en punir;
« Et tout bas au bon Dieu, qui s'était fait mon hôte,
« J'ai dit une promesse, et je veux la tenir.
( C'est mon secret, à moi, mais je vous le révèle ;
« Mon âme est pour la vôtre ainsi qu'un livre ouvert:
« De mon amour de fils c'est la preuve nouvelle :
« Vous m'avez tant aimé, vous avez tant soutfert!

( J'ai promis, devant Dieu qui me voit et m'écoute,
« De conserver mon coeur haut et fort, pur etfier.
<(A la vie, à la mort, partout, quoi qu'il m'en coûte,
» Je veux être et rester ce que j'étais hier ;
« Je veux garder le Christ, sa grâce et sa doctrine:
( Et pour tenir ce vSu que lui-même inspira,
« Mon brassard blanc, poté toujours sur ma poitrine,
( Me dira ma parole et la garantira.

< Mais si j'osais, un jour, d'une faute mortelle
« Salir mon coeur, trahir et fausser mon serment,
« J'arracherais moi-même et glands d'or et dentelle,
« En signe de ma honte, et pour mon châtiment.
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« J'ai douze ans, je suis faible, on dit la lutte proche;
« Mais vous êtes ma mère, et JisUs me défend ;
« Je veux vivre sans peur et mourir sans reproche:
« Mère, en priant pour lui, bénissez votre enfant.

«RAOUL,

«au lendemain de ma première Communion. »

Et la mère pleura sur des pages si fières.
Le temps passa ; Raoul grandit, et se souvint.
Quand la guerre sanglante envahit nos frontières,
Le Raoul de douze ans, alors, en comptait vingt.

La France l'appelait et son &me était prête;
Il partit ; (cet appel auffit aux gens de cœur);
Dans les rangs des héros que commandait Charette,
Il marcha, combattit, tomba, blessé, vainqueur.

On le trouva, le soir, déchiré de trois balles;
Il respirait encore et semblait endormi.
Il s'éveilla ; la joie éclaira ces traits pâles;
Et saisissant la main d'un soldat, son ami:

« Je pars, dit-il ; je vais là-haut... Vive la France !...

« Mais je dois à ma mère un souvenir d'adieu :
« Le voici : qu'à son deuil il mêle une espérance
« Et lui dise : Au revoir, au rendez-vous de Dieu ! »

Puis sur son cœur mourant, il mit sa main blessée,

Prit le brassard, brodé par sa mère jadis,
Et dit en le posant sur sa bouche glacée
«Va !... je ne t'ai quitté qu'au seuil du paradis... »

Mais la faiblesse alors trompa son énergie

Et le brassard tomba de ses doigts hésit.nts;
Son sang jaillit à flots ; l'étoffe en fut rougie...
L'enfant portait au ciel la fleur de ses vingt ans.

V. DELAPORTE, S. J.

1
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LU CREDO EXPLIQUÉ PAR DIS ENFANTS.

ARTICLE HUITIÈME

«Je crois au Saint-Esprit.»

E huitième article du Symbole doit nous rappeler que la
troisième personne de la Sainte-Trinité s'appelle le Saint-
Esprit, que le Saint-Esprit procède du Père et du Fils,

qu'il est Dieu comme le Père et le Fils, et que nous sommes tenus de
croire en lui comme nous croyons au Père et au Fils.

Le Saint-Esprit est ainsi nommé, parce qu'il est la sainteté même
et le principe de notre sanctification, parce qu'il est l'amour du
Père et du Fils, et que toutes les grâces et tous les dons qui nous
sont accordés sont un effet de sa tendremse pour les hommes.

On le représente sous la forme de langues de feu, pour montrer
que c'est un esprit de charité, que c est lui qui enseigne par l'Eglise.

On le représente aussi sous la figure d'une colombe, pour montrer
qu'il est un esprit de pureté.

***

Après lAscension de Notre-Seigneur, les ap&tres étaient retour-
nés à Jérusalem. Se tenant dans le Cénacle, ils attendaient l'accom-
plissement des promesses du Divin Maitre, lorsque, le cinquantième
jour après la Résurrection, le Saint-Esprit descendit sur eux.

C'était le lendemain de la Pentecôte des Juifs. Vers les neuf
heures du matin, comme les disciples étaient tous ensemble, ils en-
tendirent tout à coup un bruit semblable à celui d'un grand vent.
Et ils virent des langues de feu se reposer sur la tête de chacun
d'eux. Ce vent qui vient d'en haut est le souffle de la grâce qui en-
tretient dans nos âmes la vie spirituelle.

Sa violence marque le pouvoir de la grâce sur les cours pour les
changer et les vivifier.

On croit que ce fut le jour de la Pentecôte, immédiatement après
la descente du Saint-Esprit, que saint Pierre célébra la sainte messe
pour inaugurer solennellement le christianisme.

* *
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Le Saint-Esprit descend aussi dans nos âmes, au jour du Baptême
par la grâce ; et principalement au jour de la Confirmation, où il se

donne lui-même à nous avec tous ses dons et ses fruits.

*
* *

On entend par les dons du Saint-Esprit certaines qualités surna-
turelles qu'il communique à nos âmes pour nous aider à opérer notre
salut.

On en distingue sept : la sagesse, qui nous fait goûter Dieu et les
choses de Dieu ; l'intelligence, qui nous fait croire et comprendre
les vérités de la religion ; le conseil, qui nous fait prendre en toutes
choses le meilleur parti pour notre salut ; la force, qui nous rend

capables de faire et de souflfrir avec courage tout ce que Dieu veut;
la science, qui nous fait discerner le bien du mal et nous donne une
haute idée de l'excellence de Dieu et de notre âme ; la piété, qui
nous porte à rendre au Seigneur un culte filial; la crainte qui impri-
me en notre âme un grand respect pour Dieu.

*
* *

les fruits du Saint-Esprit sont au nombre de douze : la charité,
elle nous unit à Dieu par l'amour ; la joie, elle nous remplit d'une
sainte consolation ; la paix, elle produit la tranquilité au milieu des

contradictions du monde ; la patience, elle nous fait supportQr en

vue de Dieu tout ce qui déplaît ; la bénignité, elle nous porte à sou-

lager le prochain ; la bonté, elle nous rend bienfaisants envers tous;
la longanimité, elle empêche de se rebuter dans les épreuves ; Li

douceur, elle aide à supporter en paix les défauts d'autrui ; la foi,

elle fait croire avec certitude les vérités révélées ; la modestie, elle
régle notre extérieur selon les maximes de l'Evangile ; la continence

et la chasteté, elles conservent nos corps dans la sainteté qui convient

à des temples du Saint-Esprit.
On donne à ces diverses qualités le nom de fruits, parce qu'elles

apportent au cœur de l'homme une douceur semblable à celle que le

fruit d'un bon arbre apporte à la bouche.

***

Nous devons donc témoigner d'une vive reconnaissance envers le

Saint-Esprit pour tant de grâces, être toujours dociles à ses inspira-
tions et craindre de le contrister par le péché.

A. B.
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* INSI que nous l'avions annoncé, Mgr l'archevêque célè-
brait, au premier jour de mai, le vingt-troisième
anniversaire dt3 sa consécration épiscopale.

La veille, en l'antique sanctuaire de Notre-Dame de Bonse-
cours, où se fait annuellement l'ouverture solennelle des exer-
cices du mois de Marie, une adresse avait été lue à Sa Grandeur
par M. l'abbé Lesage, curé du Mile End, parlant au nom de
tous ses confrères.

A cette cérémonie assistaient NN. SS. Langevin et Gravel ; à-
Leurs Seigneuries sont venus se joindre, poar la fête du len-
demain, les évêques de Druzipara et de Sherbrooke. Mgr
Emard, prévoyant qu'il serait empêché de s'absenter le jour
même de l'anniversaire, avait devancé ses collègues.

Selon l'usage, les élèves du collège de Montréal ont exécuté
avec un brillant soccès la messe du seeond ton harmonisée,
aux offices de la cathédrale.

Plusieurs membres du clergé étaient au chour, bon nombre
de religieuses des différentes communautés, les élèves des écoles
du quartier et les fidèles remplissaient la nef et les transepts.

Il y aura bientôt un quart de siècle que chaque année cet
heureux anniversaire se célèbre avec des marques manifestes
de l'affection et de la reconnaissance générales.

C'est en effet en l'année 1873 que Mgr Fabre fut sacré évêque,
dans l'église du Jésus, par Mgr Tachereau.

Les pontifes assistants étaient Mgr Pinsonnault, évêque de
Birtha, et Mgr Laflèche, évêque des Trois-Rivières.

Six autres évêques étaient présents à la cérémonie du sacre:
Mgr Guigues, évêque d'Ottawa, Mgr Larocque, évêque de

Germanicopolis, Mgr de Goêsbriand, évêque de Burlington,
Mgr Sweeney, évêque de Saint-Jean, N. B., Mgr Larocque,
évêque de Saint-Hyacinthe, Mgr Wadhams, évêque de Ogdens-
burg.

Mgr Bourget se trouvait alors retenu à l'Hotel-Dieu par la
maladie.

Depuis son élévation à l'épiscopat, sept évêques ont été sa-
crés par Mgr Fabre:

Mgr Lorrain, évêque titulaire de Cythères, Mgr O'Brien, ar-
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-chevêque de Halifax, Mgr Louage, évêque de Dacca, Mgr
Emard, évêque de Valleyfield, Mgr Decelles, évque titulaire
de Druzipara, Mgr LaRocque, évêque de Sherbrooke, et Mgr
Langevin, archevêque de Saint-Boniface.

Mgr 11'archevêque de Montréal a aussi donné la bénédiction
au Révérendisime abbé mitré de la Trappe d'Oka.

LA PREMIERE COMMUNION DE LA SAINTE VIERGE >

UAND la Sainte Vierge a-t-elle fait sa première com-
munion ? Cette question ne peut pas être sans intérêt
pour les enfants de Marie.

Or il y a sur ce point deux opinions également probables,
car ni les Evangiles ni la tradition ne nous ont rien appris de
positif. Nous ne connaissons pas non plus de révélations direc-
tes et approuvées par PEglise, et, par conséquent, on est libre
de choisir Popinion que ron veut sur cette question.

La première, qui est du vénérable Suarez et quelques autres
auteurs également doctes et pieux, assure que Marie communia
le jour même de la Cène, avant tous les apôtres, de la main de
saint Pierre, le chef du Sacré Collège, et déjà désigné comme
le Vicaire de Jésus-Christ. Marie n'était pas dans le Cénacle au
moment de Pinstitution de ce grand mystère; le Cénacle était
comme un sanctuaire réservé aux disciples seuls, que Notre-
Seigneur allait instituer prêtres par ces paroles solennelles:
Faites ceci en mémoire de moi : IIoc facile in rneam connerno
raiionem ; paroles qui leur donnaient pour toujours un pouvoir
immense sur son corps adorable. Mais elle était dans une pièce
attenante à ce sanctuaire divin ; là elle priait avec ardeur, et
son ame était plongée dans la plus douce et plus sublime extase
d'amour, lorsque Jésus-Christ, ayant pris sur la table le pain et
Payant e.bangé en substance de son corps, le rompit, et, avant
de le doruer aux apôtres, il chargea Pierre de le porter à Marie.
Elle reçut avec transport ce pain du ciel et demeura toute ravie,
dans "action de graces, jusqu'au moment où Jésus vint lui faire
seš adieux, avant d'entrer dans les souffrances de Pagonie.

(1) Nous dcvons cet interessant article, tout-à-fait de circonstance en ca
temps des premières communions, à M. le chanoine Rosière, de Poitiers.
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Cette opinion estfondée sur des raisons de haute convenance,
et nous avouons que nous serions porté à la préférer aussi. Il
semble en effet que Jésus-Christ devait donner à Marie, avant
tous les autres, cette preuve d'amour infini, par affection d'abord
et par reconnaissance, et puis, pour honorer par un privilège si
glorieux sa dignité incomparable de Mère de Dieu. Enfin, la
Sainte Vierge n'avait-elle pas besoin d'être fortifiée par cette
grace pour les grandes deuleurs qui allaient Paccabler pendant
la Passion de son Fils, et l'heure de sa mort sur la croix ? En
un mot, Marie, par sa dignité, par son amour, méritait, avant
tous les autres, une si grande faveur. Jésus aurait-il pu la lui
refuser ?

Cependant nous sommes obligé de dire que la seconde opi-
nion n'est pas moins probable, et qu'elle a été généralement
admise par un grand nombre d'auteurs, avant Suarez. D'après
leur sentiment, ce ne serait que le jour on le lendemain même
de PAscension de Jésus au ciel quelle aurait communié. Marie
ne pouvait vivre sans soi Fils ; la terre n'était plus pour elle
qu'un exil affreux: elle se mourait de tristesse et d'amour.

Pour essayer de la consoler, Papôtre bien-aimé, le disciple
fidèle, saint Jean, lui aurait alors révélé le grand mystère eu-
charistique ; sous ses yeux il aurait offert le :sacrifice, et il lui
aurait donné la sainte Communion, qu'elle reçut avec des tor-
rents de larmes et des soupirs d'amour ineffables. - Sans
doute que le pieux lecteur se souviendra d'avoir vu quelques
tableaux ou images antiques où cette scène mystérieuse se
trouvait représentée avec plus ou moins de grace ; et ces mots,
comme légende, étaient écrits au bas: Filius adopliousproprium
fntiri reddt ilium: C'est le fils adoptif qui rend à sa mère son
fils véritable.

Mais ce que la tradition nous apprend, sans nous laisser de
doute, c'est qu'à dater du jour solennel de sa première commu-
nion jusqu'à la fin de sa vie, la Sainte Vierge n'a jamais man-
qué de participer au banquet sacré. La manne des cieux ne
cessa plus de tomber pour elle chaque jour au désert; le pain
des Anges devint la nourriture de la Reine des Anges ; le pain
de vie, raliment quotidien de celle qui avait donné la vie à son
Dieu.
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Chez les Sours de Sainte-Aune, à Laehlne

E chapitre général de cette communauté, ouvert le 21
avril dernier, sous la présidence de Mgr l'archevque
de Montréal, s'est terminé le 27 par les élections géné-

rales, dont voici le résultat :
Supérieure genérale, sour Marie de l'Ange-Gardien;
Ire assistante, sour Marie-Anastasie;
2e assistante, sour Marie-Mélanie;
3e assistante, sour Marie-Eulalie;
4e assistante, sour Marie-Pacifique.

DEUX MINISTRES ANGLICANS A ROME

A Viritê de Paris bannonce une nouvelle qui éveillera
bien des espérances dans le monde catholique.

Au lendemain des grandes solennités pascales,'deux
des membres les plus considérés de 'Eglise anglicane, le Rév.
F. Puller et le Rév. T. A. Lacey, vicaira perpétuel de 'Eglise
de Madingley, au diocèse d'Ely, sont partis d'Angleterre pour
Romne, avec l'agrément de leurs supérieurs ecclésiastiques.

LA Rév. Lacey, l'un des deux auteurs de la Hierarchia angli-
cana, est un des théologiens les plus distingués et les plus in-
fluents de l'Eglise anglicane; le Rév. Puller est aussi un des
premiers théologiens de son Eglise et l'auteur de ces remarqua-
bles articles sur Les ordinations anglicanes et le sacrifice de la
messe, publiés dans la Revue anglo-romaine, qui ont si vivement
excité l'attention de nos théologiens catholiques.

Il se rendent publiquement dans la ville du Pape en repr§-
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sentants officieux de leur Eglise ; ils viennent au centre de
l'unité chrétienne pour s'y occuper de la grande affaire de la
réunion de la chrétienté.

Les voux d'un bon nombre de nos frères séparés d'Angle-
terre, qui aspirent intérieurement à la reconstitution de la
famille chrétienne, les accompagnent.

Nos lecteurs savent qu'une commission de théologiens a été
constitué à Rome, par l'autorité du Souverain-Pontife, pour
l'étude des ordinations anglicanes, qui est la question prélimi-
naire de la réunion des Eglises. Cette commission a commen-
cé ses travaux. Le Ráv. Puller et le Rév. Lacey y prendront
part, en se mettart en rapport avec les théologiens et les cano-
n1stes catholiques. De son côté, M. Portal, Lazariste, le zélé
fondateur de lAssociation de prièrespourla réunion de PEglise
anglicane et directeur de la Revue anglo-romaine, s'est rendu à
Rome pour suivre aussi les travaux de la commission, et être
mieux en mesure de tenir au courant 16s lecteurs de la Revue.

Cette démarche de deux éminentsnembres du clergé angli-
can à Rome est le premier pas dans la voie du retour à l'unité.
Une longue route reste encore à parcourir jusqu'au terme, et bien
des obstacles et des difficultés seront à surmonter. Les catholi-
ques ne doivent avoir rien de plus à cœur que la reconstitution
de toute l'Eglise du Christ. Ils redoubleront donc leurs prières
à cette intention, car il faudra que Dieu lui-même mette la main
à ce grand ouvrage, d'une exécution si difficile !

MALADIES, INFIRMITES, FLEAUX, ACCIDENTS

Avec leurs patrinages

Accidents de voyage Saints Anges Gardiens.
N.-D. de Roc-Amadour.{ Saint Sébastien.

Agonisants Saint Joseph.
Saint Benoit.
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Boiteux
Brùlurei;

Cancers

Chancres
Choses oubliées

Dangers

Ecrouelles

Enfer

Empoisonnements
Epilepsie.

Epidémies

Feu sacré

Fistule

Fièvi-a

Folie

Gale
Gelée
Goutte

GraveLle

Grêle

Hémorragies

Hérésies
Hernies

-~Saint Claude.
- Saint Jean évangéliste.
SSaint Gilles.
(Sainte Aldegonde.
SSaint Fiacre.

.~Saint Antoine de Padoue.{Médaille miraculeuse.
Médaille de saint Benolt.

-~Saint Marcou.{Saint Patrice.
Saint Nicolas.

.~Saint à ean évangéliste.

.~Saint Jean-Baptiste.
SN.-D. de Fourvière.

N.-D. de la Garde.
SitEIoi.

rSainte Geneviève.
Saint Antoine.

j N.D. des Ardents.
ISaint Martial.
.<Saint Fiacre.{Sainte Geneviève, sainte Godelive.

Sainte Clotilde, sainte Aldegonde.
Saint Sigismond, saint Jesse> sp'int,
Julien de Brioude.{Saint Mathurin.
Saint Hubert.

SSainte Reine.
Saint Urbain.

-<Saint Stapin.{Saint Fiacre.
Saint Emilien.

.~Saint Abion.{Médaille de saint Benoit.
Sainte Luce.

-~Saint Sébastien.
*~Saint Emilien.

mi
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Incendies

t.
(.

Influences malignes. *<

t.
Insultes

Lèpre

Maladies des bestiaux

Maladies des enfants.

Maladies des chevaux.-

Maléfices

Maux de dents.

Maux de gorge.

Maux de tête

Maux d'yeux

Mort subite

Morbures des serpents

Orages iÇ

Sainte Agathe.
Saint Nicolas.
Saint Laurent.
Saint Josse.
Eau bénite.
Rameau bénit.
Fleurs de la Fête-Dieu.
Sainte Clotilde.
Saint Jean-Baptistb.
Saint Georges.
Saint7Lazare.
Saint Laurent.
Saint Blaise.
Saint Roch.
Sainte Aldegonde, sainte Clotilde..
Saint Blaise, saint ValIéic.
Saint Maurand, saint Claude.
Saint Gilles.
Saint Eloi.
Médaille de saint Benoît.
Sainte Croix.
Eau bénite.
SainteApolline.
Saint Blaise.
Sainte Aldegonde.
Sainte Apolline.
Saint Denis.
Sainte Aldegonde.
Sainte Luce.
Sainte Geneviève.
Saint Ignace.
Sainte Barbe.
Sainte Aldegonde.
Sainte Brigitte.
Saint Christophe.
Saint Michel.
Saint Paul.
Saint ubert.
Cierges bénits.
Saint Christophe.
Saint Abdon.
Saint Antoine de Padoue.
Sainte Aune.
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Paralytiques

Peste

Pluie

Plaies

Possession du démon

Rage

Récoltes

Sécheresses

Spasmes

Stérilité des femmes

Teigne

Tentations

Tempête sur mer

Tonnerre

Voleurs

Sainte Clotilde.
Sainte Rosalie.
Saint Sébastien.
Saint Roch.
N.-D. de la Garde.
Saint Médard.
Saint Léonard.
Saint Isidore.
Saint Roch.
Saint Mathurin.
Sainte Aldégonde.
Saint Hubert.
Saint Hubert.
Saint Marc.
Les Rogations.
Saint Abdon.
Sainte Radegonde.
Sainte Solange.
Saint Léonard.
Saint Jean-Baptiste.
Saint Gilles.
N.-D. de Liesse.
SainteReine.
Saint Nom de Jésus.
N.-D. de Bonne-Délivrance.
Médaille de saint Benoît.
SS. Anges gardiens, saint Michel.
Saint Nicolas.
Sainte Anne
N.-D. de la Garde.
Saint Christophe.
Sainte Barbe.
Saint Nicolas.

AUX PRIERES

Frère Louis Vadeboncour, doyen des Clercs de Saint-Viateur,
au Canada.

Sr Germain, tertiaire, de la Providence, Montréal.
Mme veuve Joséphine Boulet.

ARBOUR & LAPERLE, imprimeurs-relieurs, 421, rue Saint-Paul, Montréal
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Manufacturiers de CLOCHES
Pour Eglises, Couvents, Ecoles, Universités, Collèges, Htl-Ide-Ville, Alarmes

pour le F"eu, Cadrans dans les tours, Manufactures, etc.

Suspendues avec les meilleurs jougs à équilibre.
chaque Cloche est garantie.

88cloches que nous manufacturons sont du plus pCir aliage et ne sont pas

surpassées pour l'ampleur et la richesse de sons, la forme

et les propriétés acoustiques.

Pluie~Iurs ceritftifes en sà&%O4C dtus tout 10 PaYb

Aussi: LITS EN FER pour CouVdpts, olgs1lptuxe ntLtOl

ODUVRAGE EN FER, cuivre, etc-,excésoguemnet bns

PFOU.RNIAISES, appareils de çcbtfaes e.é tlscmunué

CONDITIONS SPECIALES pour l eg tlScmfulué

rigem 587 A 593 RUE OR1AIG' MONTREAL



F0 URMýISI ES fi ISU Cilfi IJD

-DE-

12 GROSSEURS
DIFFÉRaENTO

POUR L'USAGE DES

collèges, couvets,

Eglises,

-- Ecoles pubiques,
Edifices

____ -ET -

Residences de totes

-- sortes.

ASILE DES ALIÉNÉIS.-(Hospice Saint-Jean de Dieu)-

Longue-Fointe, P. Q., 9 avril 189l'
MM. WARDEN KING & SON,

MONTRÉAL.

MxssiEliRs. - Nous avons actuelltment en service dans les bâtisses de eil
de la Longue-Pointe, quatorze de vos fournaises à eau chaude , DAIsY 1 No 8 O

Durant l'hiver dernier, qui fut long et rigoureux, elles nous ont fait Unf0~
se rvice, étant économiques et faciles à diriger. Durant les vingt années passe ,100

nqus sommes servis de différentes fournaises, et nous n'hésitons pas en disant qu't

cuire ne nous ont donné ]a satisfaction et les résultats que nous avons eus avec l
fournaise " DAIsY ; " aussi la recommandons-nous en toute confiance aux pcrr5ollle5
,qui auraient besoin de fournaises à eau chaude, soit pour grandes ou petites bàtisse$.

Votre dévouée,

SR THÉÊRÈSE DE' JÉSUS,
]Demandez non Catalogues. supérieure provit1ciae

WARDEN KINO & SON
637, rue Oraig, Montrw0



WMO ROODEN & CIE
SUCCESSIVEnS vc vAT & DEMLIS

OIIYWÀES on FER et D'ÂRCHITECTllhI el LGENERÂL
110 a 120 Rue Annle

Colonnes, Pilastres, Grillages,

Balustres d' Escaliers, Etc.

Estimations fournies sur demande.

FOURNAISES A EAU CHAUDE,

ACCESSOIRES A VAPEUR EN FONTE,

SAINS, EVIERS, PATRONS ET MOULA GES.

confections cou$1 la plus court dolai.
TE1I>H»ffoNE 123.

ARCHITECTES

INGENIEIJRS CIVILS
97 RUE ST-JACQUJES

Banuque du Peuple

7lephone 696. MONTREAL. Can.

- i-il m ma aw



AUX MESSIEURS DU CLERGE VIN DE MESSE
Nous apportons une attention toute particulière à l'importation directe, de

Sicile et d'Espagne, de nos Vins de Messe. Les certificats authentiques qlue
nous tenons et qui sont approuvés par Sa Grâce Monseigneur l'archevêque 'dý
Montréal, sont une garantie incontestable de leur pureté. Noua tenons al
à Huile d'Olive pour lampe de sanctuaire ainsi que Cierges approuvés.

HUDON, HEBERT & CIE, Importateurs de Vins et Liqueurs en 60
il ZUE BT-SULPIGE ET 22 BUE DeBRESOLLES XONTBEAL---

B. E. McGALE_

2123 RUE NOTRE-DAME
Le dimanche :

De 1 heur'à 2 heures P. M. b

"8.30", à 9.30"

VIGNOBLES CANADIENS Cotarib~~
Vin de Messe approuvé par Son Exninence le Cardinal Taschereau pa 19

Fabre et les autres évêques du Canada, employé dlans presque tous les Evêcho
de la puissance et aussi dlans presque tous les collèges de la Province de QuébeC*
Vn deuTable de première qlualité,

Satisfaction garantie. Nous expédions directement de nos caves. Pour Pl'
et autres informations s'adresser à

ERNEST GIRARDOT & CIE, eA4> ICH >.1ý
Nos vins sont aussi en vente chez, MM. P. J. MONTREUIL, Lévis, 1'. Q- et

L.J TREMPE. Sorel, P. Q.

CLOCHES POUR EGLISES
Mears & Stainbank

Etablis en 1570
FONDERIE DE CLOKlES DE WIIITECHAPEL, <LONDRES,ÂN.

Meneely & Cie
Etablls en 1826

WEST TROY, N

HUCH RUSSELL
AQ E N Y

185 rue ST-.JACQUES
Temtaie Building, IDMONTRBAt"



P h arma c ie Laviolette & INelson
1605 RUE NOTRE -DAME MNRA

'0 1IN DIK LA RUE ST-GABRIEL NTJL

,1S,5rztajres des Pouýdres Anti _ Rhumatismales du Dr

Nelato3.duD Nesn
.1resciitiûn Pouzr le RhumeduD Nesn

?AT duDraHEÂLER à la Gomme d'Fpinelte et au Baume d ou

Proessurà 1FecolO4 des~ Arts de IyloiltrS*i
Mcdaill A l'Expositionl (1e Uicago, (1158)

DX0OR1TION D'EDIFLOEB PUBL.ICS, BELIGIEUX ET CIMIA
ARCHITXCTURE, - PEINT URE

18Refernes : Au-delà de cinquante églises et chapelles décorées depuis

1880hdans toutes les parties du L>oinin on -entre autres :Les église do

b. de Bonsecours, Ste-(Luf1ég-ofde et Si- Vincent.de Paul à Montréal;

cledeSte-Mariîe de'la Beauce, Si-jean, P. Q., Winipeg, lignishi, I.P.E.,

théddale Pe d'Argenteue"hP1il, des jsuites à Québec, SI-lbans, E. U. La ca-

'Tede Petmbroke, le tableau de la cathédrale de Valleylield, la chapelle

dOu V1ent du Sault-au-Récollet.

TEIIEPHONIE BELL 6478 Plans, Devis, Estimes et Expertises.

4mOiillle et Ateliers : No 184 rue Berri, Idontr&8J6

liaPLOMBIER, FEMBLAI ER
PUoseur d'Apparis à lt& Gaie

Ne 4611 lueie Montréal

CHALILES A. 13R1U08
CAPELIER eot MANÇHONNIEIR

MAISON r1ONDÉE BCN 1862

Chapeaux dle Feutre, cde Soie, Etc., Etc.
20.97 RUE ÀXOI'RE-A.ME.

?iÏOERÏX DE L ORIRES
CIE D'ASSURANCE CONTRE L'INCENDIE

d5Ondee en 1782. Succursale Canadienne etablie en 1804.

Eécîamutîons payées pour domma.ges ré'sultant de l'incendie depuis

l'établissement de la Compagnie:. Plus de $100,000,000.
hnroalu Principal; No. «Je, rue st.]Fraliçoisxavier, montréal.

PATE KSON & SO)N. Agenlts Généraux

%ÉNMONDOU, eio an&.

A.*-& RAYMOND & CIE, AgnsdlaScinFnCse



LI ROALEOIE D'ASSURANOO
A.ctif $30J.000.00

Là R YALI Wm. TATIiEY, agent général

E. HRTUBSE t A.ST-YR, agents du département français

Bureau principal: coin de la Place d'Ârmes et a@ la mue xotre-Do

fl~ ENTREPRLNEULR
Os UBQU IBRQUEEU

£3BRIQUETEUP
M. 0. [)EGUISE se charge d'exécuter promptement tout travail en r40

et en ciment à. des prix modérés. Tel. Bell '7l89

~Tu~de 1Wesý
NOUS OFFRONS à XISSIEURS LES MEMBRES DU OLIRQE

Un assortiment complet de

VIEILLEUJSES, HUILE OLIVE pour SanotuairO
VINS DE MESSE de Qualité Supérieure.

Nous ne demandons qu'un essai. Ecrivez pour prix et échantillons

LAPOR TF, MAR T/N & CIE, N. 72 . 78, rs8tfl s 'ae, iKfwl

F. LEFEBIVRE TELEPIIONE 3040 F. B. DUQtlo

F. LEFEBVRE & CI---

MAISONS ET ENSEIGNES

Coloriage, Imitation et Tapissage. Lincrusta Walton une speciait
103 RUE MANSFIELD, MONTREAL

Nous avons 4lécoré un grand nombre d'é,glises, parmi lesquelles : 'égll'

de la Nativité, Flochalaga. St-Antolne, St-Gabriel, Lachine, la chapelle dél
séminaire de philosophie à Montréal etc., etc.

Es DuCOLLRETiCoffresFoVrt

PEINTURES, HUILES, ETC.

ami- MIX: ODMI.&ZI - a2ima

Téléphoue Bell 138.3 MONTao



PP. TRAPISTES DE NOMR*BME DU LAC, P, .
Spécialité: VINS DE MESSE ET DE TABLE

">Pifliere, ,?romaee "'rt - du - Salu/, $eurr'e 'er Choix.,ý

ANUTqAUX REP3RODUCTEURS
gladresser : I A la Trappe de N.-D). d ti Laic, P. Q. reGsod

2o Pour vins et fromage : M. Brisset, reGsod

3o Pour beurre: à MM. Lévêque ot [ichette, '2062

rue Ste-Catherifle._____

Au PALASCIO :AaclHA

Q 0 nPOrtateur de toutes espèc.es ik, Ferronnleries pour construction cl'Egllses,

e,"ges, Couvents et Rés~idences, outils pour menuisiers, Charpeniers,

lbiretc., une spécialité.

~ 390 RUE ST-JACQUES, 390.
664- N.LMDXWY

MAISON ALPHONSE VALIQUETTE
hsteIMPORTAT£UR DE ~ (Etabi en 1870)

hWiandises Françaiseà Anglaises et Anséricaines,
Tapis et FouIrnitur1es de Miaison.

~6Ceialites : PREL A.RTS, 4, 6 et S verges de large
Prix spéciaux pour Couvents, c0JliàgeS et Communautés religieuses.

et 1885 RUE NOTREDAME - MONTREAL
--------------- IJ

N. 1LEposaOdCBI f

-Bureau : 1990 rue ffotre-Da»be - ifontr«U
%b,nfue expérience daslamnufwture tl psa d'apareils electriq ne%.

ee e teouvragea neuftide utC 11nr& f uméleectrique toje. se

Sspécialité pour le poa g i p ir eitru

~-Référence Archevcée 0MOftréal. TULEPHONU BUL4L 1278,



REDUCTION IMMENSE
Sur les PRIX de nos FOURRURE$

Nous avons &Olîîs de faire de grandes i cdu< tifOl

dans nos prix afin de (léllnuer notre énorme Stockd
Fourrures. Les miessieurs dut Clergé trouveront i

grand avantaige à faire leurs ac)ats at notre 11iagOsîl'
Outre nom bas prix, notre assortimient (le Capots de
Mouton de Perse, de Chat sauvage, Bock,%ral
Oppussuin noir, en d1rap. doublé et garnis en fourrure'
etc., etc, est, très corfll)let, ainsi que Casques en lfourlll
rem d e totites sortes, et dans toutes les fèrmies.

Aussi un assortimient nmagnifique de Robes de voit,"

res en Musk-ox, Chèvre no;re. grise et brune, etc., Ct'

CHS DSEMJARDINS & CIB
1537 RUE STE-CAIHERINE ~

J. B. LASNIER & FILS
FABRICANTS D1E

Ciere dc xute> c1im1eb=»ic>31
Fournisseurs de 1'archevèché de Montréal et des principales Maison'9

religieuses de la Province.

Importateurs des VINIS de RUSSE de SICILE d'ESPAGNE et d'ÀLQUI ag
Tiennent comme spécialité L'HUILE D'OLIVE, les THES, les CA FeO

MERILLERURS CRUS.

Adressez à J. B. LASNIER & FILS, Montréal ou LÔVIO

MAISON FONDÈF, EN 1879.

CflSflYflNT FEISW
I ' ST-HYACINTHE, P. Q.

SOrgues a Transmission Elertique,
Xisbuioire, ,Soufflerie Electri que et HydrGtS"2E

RÉFitNCS:Orgues de N. D. do Montréal (e 11
grand du Cana), Cathé~drale de Mour' l,

hédrale d'Ottawa, Cathédrale de HRal,ýè
N.D. de St-Hyaci nthe. St-Jo$eph dl'OttaWa),.c.
Coeur d'Ottawa, St. Antbony's, Montréal,~

Orgues d'occasion a vendre à bonne conmpo5itîCo.


